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Vivre l’Évangile de Jésus-Christ, c’est aussi accueil-
lir tout le monde dans son Église rétablie.

I.
Depuis 50 ans, j’étudie la culture, y compris 

la culture de l’Évangile. J’ai commencé par les 
biscuits chinois (fortune cookies).

Dans le quartier chinois de San Francisco, les 
dîners de la famille Gong se terminaient par un 
biscuit chinois et une citation pleine de sagesse, 
comme, par exemple : « Un voyage de mille 
lieues commence toujours par un premier pas. »

Quand j’étais jeune adulte, je faisais des 
biscuits chinois. Muni de gants blancs en coton, 
je pliais et façonnais ces biscuits ronds tout juste 
sortis du four.

À ma grande surprise, j’ai appris qu’à l’origi-
ne, les biscuits chinois ne faisaient pas partie de 
la culture chinoise. Pour différencier les cultures 
chinoise, américaine et européenne en matière 
de biscuits chinois, j’ai recherché ces derniers 
sur plusieurs continents, comme on procèderait 
pour localiser un incendie de forêt. Les restau-
rants chinois de San Francisco, Los Angeles et 
New York servent des biscuits chinois, mais ce 
ne sont pas ceux que l’on trouve à Pékin, Londres 
ou Sydney. Seuls les Américains fêtent la journée 
nationale du biscuit chinois. Seules les publicités 
chinoises proposent des « biscuits chinois amér-
icains authentiques».

Les biscuits chinois sont un exemple simple 
et amusant. Mais le même principe de com-
paraison des pratiques dans différents contextes 
culturels nous permet de distinguer la culture 
de l’Évangile. Et maintenant, le Seigneur nous 

Efterlevelse af Jesu Kristi evangelium indebærer, at 
man skaber plads til alle i hans genoprettede kirke.

 I.
I 50 år har jeg studeret kultur, deriblandt 

evangeliekultur. Jeg begyndte med lykkekager.

I Chinatown i San Francisco afsluttede fami-
lien Gong familiemiddagene med en lykkekage 
og vise ord i stil med: »En rejse på tusind mil 
begynder med et enkelt trin.«

Som ung voksen lavede jeg lykkekager. Iført 
hvide bomuldshandsker foldede og formede 
jeg de runde småkager, når de kom varme ud af 
ovnen.

Jeg blev overrasket, da jeg fandt ud af, at 
lykkekager ikke oprindeligt var en del af kinesisk 
kultur. For at kunne skelne mellem kinesiske, 
amerikanske og europæiske lykkekager kigge-
de jeg efter dem på flere kontinenter – akkurat 
som man bruger flere stedsbestemmelser for at 
triangulere skovbrande. På kinesiske restauran-
ter i San Francisco, Los Angeles og New York 
serverer de lykkekager, men det gør de ikke i 
Beijing, London eller Sydney. Det er kun ameri-
kanerne, der fejrer en national lykkekage-dag. Og 
kun i kinesiske reklamer tilbydes der »autentiske 
amerikanske lykkekager«.

Lykkekager er et sjovt og enkelt eksempel. 
Men samme princip, som kan anvendes til at 
sammenligne særpræg i forskellige kulturelle 
rammer, kan hjælpe os til at se forskelle i evange-
liekultur.Og nu åbner Herren for nye muligheder 

danois
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donne de nouvelles occasions d’apprendre la 
culture de l’Évangile à mesure que les prophéties 
liées aux allégories du Livre de Mormon et aux 
paraboles du Nouveau Testament s’accomplis-
sent.

II.
Partout, les gens se déplacent. Les Nations 

Unies recensent 281 millions de migrants inter-
nationaux. Ce nombre représente 128 millions 
de personnes de plus qu’en 1990 et trois fois plus 
que les estimations de 1970. Un nombre record 
de convertis rejoignent l’Église de Jésus-Christ 
des Saints des Derniers Jours partout dans le 
monde. Chaque jour de sabbat, des membres et 
des amis de l’Église originaires de 195 pays et 
territoires se réunissent dans 31 916 assemblées 
de l’Église, et parlent 125 langues différentes.

Récemment, en Albanie, en Macédoine du 
Nord, au Kosovo, en Suisse et en Allemagne, j’ai 
vu de nouveaux membres accomplir l’allégorie 
de l’olivier du Livre de Mormon. DansJacob 5, le 
Seigneur de la vigne et ses serviteurs fortifient 
les racines et les branches de l’olivier en rassem-
blant et en greffant ensemble celles provenant de 
divers endroits. Aujourd’hui, les enfants de Dieu 
se rassemblent en Jésus-Christ ; le Seigneur nous 
offre un moyen naturel remarquable d’étendre la 
plénitude de son Évangile rétabli.

Pour nous préparer au royaume des cieux, 
Jésus raconte les paraboles des conviés et du 
festin de noces. Dans ces paraboles, les invités 
présentent des excuses pour ne pas venir. Le 
maître demande alors à ses serviteurs d’aller « 
promptement dans les places et dans les rues de 
la ville » et d’amener « les pauvres, les estropiés, 
les aveugles et les boiteux». Spirituellement, cela 
nous représente tous.

Les Écritures déclarent :
« Toutes les nations sont invitées » à « un 

souper de la maison du Seigneur».
« Préparez le chemin du Seigneur […] pour 

que son royaume aille de l’avant sur la terre, pour 
que les habitants de la terre le reçoivent et soient 
préparés pour les jours à venir. »

De nos jours, les personnes invitées au 
souper du Seigneur viennent de tous les horizons 
et de toutes les cultures. Nous faisons en sorte 
que nos assemblées reflètent nos collectivités, 
qu’elles soient régionales ou internationales, 
jeunes ou âgées, riches ou pauvres.

En tant que chef des douze apôtres, Pierre a 

for at lære om evangeliekultur, efterhånden som 
allegorier i Mormons Bog og profetiske lignelser 
i Det Nye Testamente går i opfyldelse.

 II.
Overalt er mennesker i bevægelse. FN rap-

porterer, at der er 281 millioner migranter på 
verdensplan. Det er 128 millioner flere personer 
end i 1990, og mere end tre gange så mange 
som estimaterne fra 1970 lød på.Overalt finder 
konvertitter i rekordhøje tal Jesu Kristi Kirke af 
Sidste Dages Hellige. Hver sabbat mødes med-
lemmer og venner fra 195 oprindelseslande og 
territorier i Kirkens 31.916 menigheder. Vi taler 
125 sprog.

For nylig så jeg i Albanien, Nordmakedoni-
en, Kosovo, Tyskland og Schweiz, hvordan nye 
medlemmer opfyldte allegorien om oliventræet i 
Mormons Bog.IJakob 5styrker vingårdens herre 
og hans tjenere både rødderne og grenene på 
oliventræet ved at samle og pode andre ind fra 
forskellige steder. I dag samles Guds børn som ét 
i Jesus Kristus; Herren tilbyder et bemærkelses-
værdigt naturligt redskab til at øge vores erfaring 
med hans gengivne evangeliums fylde.

For at forberede os på himmeriget fortal-
te Jesus lignelserne om det store festmåltid og 
kongesønnens bryllup. I disse lignelser kommer 
de inviterede med undskyldninger for ikke at 
komme. Husets herre giver sine tjenere denne 
instruks: »Gå straks ud på byens gader og stræ-
der og hent de fattige, vanføre, blinde og lamme 
herind.«I åndelig forstand er det os hver især.

Skrifterne siger:
»En veltilberedt nadver i Herrens hus, hvortil 

alle folkeslag skal indbydes.«
»Bered I Herrens vej … for at hans rige må 

have fremgang på jorden, for at dens indbyggere 
må modtage det og være beredt på de dage, der 
skal komme.«

I dag kommer de, der er inviteret med til 
Herrens festmåltid, fra alle steder og kulturer. 
Gamle som unge, rige og fattige, lokale og glo-
bale får vi Kirkens menigheder til at ligne vores 
samfund.

Som ledende apostel så Peter i et syn himlen 
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vu le ciel s’ouvrir et a eu la vision d’une « grande 
nappe, attachée par les quatre coins […] où se 
trouvaient [toutes] les créatures de la terre ». 
Pierre a enseigné : « En vérité, je reconnais que 
Dieu ne fait point acception de personnes. […] 
En toute nation celui qui craint [le Seigneur] et 
qui pratique la justice lui est agréable. »

À travers la parabole du bon Samaritain, 
Jésus nous invite à nous rapprocher les uns des 
autres et de lui dans son auberge, à savoir son 
Église. Il nous invite à être de bons voisins. Le 
bon Samaritain promet de revenir et de récom-
penser ceux qui prennent soin des personnes 
hébergées dans son auberge. Vivre l’Évangile de 
Jésus-Christ c’est aussi faire de la place pour tous 
dans son Église rétablie.

Faire « de la place dans l’hôtellerie » (ou 
l’auberge dans notre cas) signifie que « personne 
ne devrait être assis seul ». Lorsque vous venez à 
l’église et que vous voyez quelqu’un assis seul, je 
vous invite à le saluer et à vous asseoir à ses côtés. 
Il se peut que cela ne fasse pas partie de vos hab-
itudes. Cette personne peut avoir une apparence 
ou une façon de parler différentes des vôtres. 
Mais, comme le dirait un biscuit chinois : « Un 
voyage d’amitié et d’amour au sein de l’Évangile 
commence par un premier ‘bonjour’ et par s’asse-
oir à côté de quelqu’un. »

« Personne ne devrait être assis seul » signifie 
également que personne ne doit être seul émo-
tionnellement ou spirituellement. Je suis allé avec 
un père au cœur brisé rendre visite à son fils. Des 
années plus tôt, le fils était ravi à l’idée de deve-
nir diacre. À cette occasion, sa famille lui avait 
acheté sa première paire de chaussures neuves.

Mais à l’église, les diacres se sont moqués de 
lui. Ses chaussures étaient neuves, mais pas à la 
mode. Gêné et blessé, le jeune diacre a déclaré 
qu’il n’irait plus jamais à l’église. J’ai toujours le 
cœur brisé pour lui et sa famille.

Sur les routes poussiéreuses menant à 
Jéricho, chacun d’entre nous a été ridiculisé, 
humilié et blessé, peut-être méprisé ou maltraité. 
Et, à des degrés divers d’intention, chacun d’entre 
nous a également ignoré, n’a pas vu ou entendu, 
voire délibérément blessé quelqu’un d’autre. C’est 
justement parce que nous avons été blessés et 
que nous avons blessé autrui que Jésus-Christ 
nous amène tous à son auberge. Dans son Église, 
et grâce à ses ordonnances et ses alliances, nous 
nous rapprochons les uns des autres et de Jé-
sus-Christ. Nous aimons et sommes aimés, nous 

åben og »en stor dug, der ved de fire hjørner blev 
sænket … i den var der alle slags af jordens … 
dyr«. Peter belærte om denne sandhed: »Nu for-
står jeg, at Gud ikke gør forskel på nogen … I et 
hvilket som helst folk tager [Herren] imod den, 
der frygter ham og øver retfærdighed.«

I lignelsen om den barmhjertige samarita-
ner opfordrer Jesus os til at komme til hinanden 
og til ham på hans herberg – hans Kirke. Han 
indbyder os til at tage os godt af vores næste. Den 
barmhjertige samaritaner lover at vende tilbage 
og kompensere for den omsorg, der bliver ydet 
på hans herberg. Efterlevelse af Jesu Kristi evan-
gelium indebærer at skabe plads til alle i hans 
genoprettede Kirke.

Betydningen af plads på herberget omfatter, 
at »ingen sidder alene«. Når I kommer i kirke, og 
I måske ser nogen sidde alene, vil I så ikke nok 
sige hej og sætte jer ved ham eller hende? Det 
har I måske ikke for vane. Den person ligner jer 
måske ikke eller taler måske anderledes. Og selv-
følgelig, som en lykkekage kunne lyde: »En rejse 
med evangelisk venskab og kærlighed begynder 
med et hej, og at ingen sidder alene.«

»Ingen sidder alene« betyder også, at ingen 
sidder alene følelsesmæssigt eller åndeligt. Jeg tog 
med en sønderknust far hen for at besøge hans 
søn. År forinden glædede sønnen sig til at blive 
diakon. Det gav anledning til, at familien for 
første gang købte et par nye sko til ham.

Men i kirken lo diakonerne af ham. Hans sko 
var nye, men ikke moderigtige. Forlegen og såret 
sagde den unge mand, at han aldrig ville tage i 
kirke igen. Mit hjerte græder stadig med ham og 
hans familie.

På de støvede veje, der fører til Jeriko, er vi 
alle blevet leet af, gjort til grin og såret, måske 
endda hånet eller udsat for overgreb. Og i for-
skellig grad af hensigt har vi alle tilsidesat, over-
set, overhørt eller måske bevidst såret andre. Det 
er lige præcis, fordi vi alle er blevet såret eller har 
såret andre, at Jesus Kristus bringer os alle til sit 
herberg. I hans kirke og gennem hans ordinancer 
og pagter kommer vi til hinanden og til Jesus 
Kristus. Vi elsker og elskes, tjener og betjenes, 
tilgiver og tilgives.Husk på: »Himlen kan læge de 
jordiske sår«;jordiske byrder løftes – vor Frelsers 
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servons et sommes servis, nous pardonnons 
et sommes pardonnés. Souvenez-vous que « si 
grands soient nos maux [Jésus] peut les guérir». 
Les fardeaux terrestres s’allègent. La joie de notre 
Sauveur est réelle.

Dans1 Néphi 19, nous lisons : « Oui, [ils] 
foulent aux pieds jusqu’au Dieu d’Israël lui-même 
[…], ils le méprisent. […] C’est pourquoi ils le 
flagellent, et il le souffre ; et ils le frappent, et il le 
souffre. Oui, ils crachent sur lui, et il le souffre. »

Mon ami, le professeur Terry Warner, dit 
que le Christ n’a pas été jugé, flagellé, frappé et 
que l’on ne lui a pas craché dessus de manière 
occasionnelle, uniquement pendant sa vie dans 
la condition mortelle. La manière dont nous 
nous traitons les uns les autres, en particulier les 
personnes qui ont faim, qui ont soif ou qui sont 
exclus, correspond à la manière dont nous le 
traitons lui.

Dans son Église rétablie, nous sommes tous 
meilleurs lorsque personne n’est assis seul. Ne 
nous contentons pas de faire des concessions ou 
de tolérer. Au contraire, accueillons, reconnais-
sons, aidons et aimons sincèrement chacun. Que 
chaque ami, chaque sœur et chaque frère ne soit 
pas un étranger ou une étrangère, mais de nou-
veau chez lui ou chez elle.

Aujourd’hui, beaucoup se sentent seuls et 
isolés. À cause des réseaux sociaux et de l’in-
telligence artificielle, nous sommes parfois en 
manque de proximité et de contact humain. 
Nous voulons entendre la voix de chacun. Nous 
voulons éprouver un sentiment d’appartenance 
authentique et ressentir de la gentillesse.

Il existe de nombreuses raisons pour 
lesquelles nous avons l’impression de ne pas être 
à notre place à l’église et, pour parler au sens 
figuré, d’être assis seuls. Nous nous préoccupons 
peut-être de notre accent, de nos vêtements ou de 
notre situation familiale. Il se peut que nous nous 
sentions inadéquats, que nous sentions la ciga-
rette, que nous aspirions à la pureté morale, que 
nous ayons rompu avec quelqu’un et que nous 
nous sentions blessés et gênés, ou que nous soy-
ons préoccupés par telle ou telle règle de l’Église. 
Nous sommes peut-être célibataires, divorcés ou 
veufs. Nos enfants sont bruyants ou nous n’avons 
pas d’enfants. Nous n’avons pas fait de mission ou 
nous sommes rentrés prématurément. La liste est 
longue.

Mosiah 18:21nous invite à nous lier les uns 
aux autres dans l’amour. Je nous invite à moins 

glæde er ægte.

I1 Nefi 19læser vi: »Endog selve Israels Gud 
træder mennesker under fode … de regner ham 
for intet … Derfor pisker de ham, og han tåler 
det; og de slår ham, og han tåler det. Ja, de spyt-
ter på ham, og han tåler det.«

Min ven professor Terry Warner siger, at den 
ringeagt, den pisken, de slag og det spytteri ikke 
var sporadiske hændelser, der kun fandt sted 
under Kristi liv på jorden. Den måde, vi behand-
ler hinanden på – særligt de sultne, de tørstige og 
udstødte – er måden, vi behandler ham på.

I hans genoprettede kirke står vi alle bedre, 
når ingen sidder alene. Lad os ikke blot give 
plads til eller tolerere. Lad os oprigtigt byde vel-
kommen, anerkende, tjene og elske. Må hver ven, 
søster eller bror være hverken udlænding eller 
fremmed, men et barn, der har hjemme.

I dag føler mange sig ensomme og isolerede. 
Sociale medier og kunstig intelligens kan få os til 
at længes efter menneskelig nærhed og berøring. 
Vi vil gerne høre hinandens stemmer. Vi ønsker 
ægte tilhørsforhold og venlighed.

Der er mange grunde til, at vi kan føle, at vi 
ikke passer ind i kirken – at vi i overført betyd-
ning sidder alene. Vi gør os måske bekymringer 
om vores accent, tøj eller familiesituation. Vi kan 
føle os utilstrækkelige, lugte af røg, længes efter 
moralsk renhed, have slået op med nogen og føle 
smerte og forlegenhed, eller nages af det ene eller 
det andet i Kirkens retningslinjer. Vi kan være 
enlige, fraskilte, enker eller enkemænd. Vores 
børn larmer; vi har ingen børn. Vi har ikke været 
på mission eller er kommet tidligt hjem. Og 
sådan kan man blive ved.

IMosija 18:21opfordres vi til at knytte vores 
hjerter sammen i kærlighed.Jeg opfordrer til, at 
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nous inquiéter, à moins juger, à être moins ex-
igeants envers autrui et, lorsque cela est néces-
saire, à être moins durs envers nous-mêmes. 
Nous ne bâtirons pas Sion en un jour. Mais ch-
aque « bonjour », chaque geste chaleureux, nous 
rapproche de Sion. Faisons davantage confiance 
au Seigneur et choisissons joyeusement d’obéir à 
tous ses commandements.

III.
D’un point de vue doctrinal, dans le foyer 

de la foi et la communauté des saints, personne 
n’est assis seul grâce à l’alliance qui nous lie à 
Jésus-Christ.

Joseph Smith, le prophète, a enseigné : « 
C’est à nous qu’il appartient de voir la gloire 
des derniers jours, d’y participer et de la faire 
avancer. Cette gloire est ‘la dispensation de la 
plénitude des temps’, […] où les saints de Dieu 
seront rassemblés de toutes les nations, familles 
et peuples. »

« [Dieu] ne fait rien qui ne soit pour le profit 
du monde […] afin d’attirertousles hommes [et 
femmes] à lui. […]

« Il les invitetousà venir à lui et à prendre 
part à sa bonté […] ettoussont pareils pour Dieu. 
»

La conversion à Jésus-Christ exige que nous 
nous dépouillions de l’homme naturel et de la 
culture du monde. Comme l’a enseigné Dallin 
H. Oaks, nous devons renoncer à toute tradition 
et pratique culturelle contraire aux commande-
ments de Dieu et devenir des saints des derniers 
jours.Il a dit : « Tous les membres de l’Église de 
Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours part-
agent une culture unique de l’Évangile, des val-
eurs, des espérances et des pratiques communes. 
» La culture de l’Évangile comprend la chasteté, 
l’assistance hebdomadaire à l’église et le fait de 
ne pas consommer d’alcool, de tabac, de thé, ni 
de café. Elle comprend l’honnêteté et l’intégrité. 
Elle comprend la notion que nous progressons 
dans l’Église, sans monter ni descendre dans la 
hiérarchie.

J’apprends énormément des membres fidèles 
et de nos amis de tous les pays et de toutes les 
cultures. L’étude des Écritures dans plusieurs 
langues et du point de vue de différentes cultures 
approfondit ma compréhension de l’Évangile. Les 
différentes manifestations des vertus chrétiennes 
approfondissent mon amour et ma compréhen-
sion de mon Sauveur. Nous sommes tous bénis 

vi bekymrer os mindre, dømmer mindre, kræver 
mindre af andre – og om nødvendigt at være 
mindre hårde ved os selv. Vi skaber ikke Zion 
på én dag. Men for hvert »hej«, hver hjertelig 
handling, kommer vi Zion nærmere. Lad os stole 
mere på Herren og gladeligt vælge at holde alle 
hans bud.

 III.
Doktrinært er det sådan, at ingen sidder 

alene i de helliges husstand af tro og fællesskab, 
takket være pagtsbåndet i Jesus Kristus.

Profeten Joseph Smith lærte os: »Det er 
overladt til os at se, deltage i og hjælpe med til at 
videreføre de sidste dages herlighed … ›tidernes 
fylde … når Guds hellige vil blive indsamlet fra 
alle nationer, stammer, tungemål og folk.«

Gud »gør ikke noget, uden at det er til gavn 
for verden … så han kan drageallemennesker til 
sig …

Han opfordrer demalletil at komme til sig og 
tage del i hans godhed … ogalleer lige for Gud.«

Omvendelse til Jesus Kristus kræver, at vi af-
lægger det naturlige menneske og verdslig kultur. 
Som præsident Dallin H. Oaks har lært os, må vi 
opgive enhver tradition og kulturel skik, der er 
i modstrid med Guds bud, og blive sidste dages 
hellige.Han har forklaret: »Der er en enestående 
evangelisk kultur, et sæt af værdier, forventninger 
og skikke, der er fælles for alle medlemmerne af 
Jesu Kristi Kirke af Sidste Dages Hellige.«Evan-
geliekultur omfatter kyskhed, ugentlig kirkegang, 
afholdenhed fra alkohol, tobak, te og kaffe. Den 
omfatter ærlighed og integritet og en forståelse 
af, at vi bevæger os fremad, og ikke opad eller 
nedad, i kirkekaldelser.

Jeg lærer af trofaste medlemmer og ven-
ner i ethvert land og enhver kultur.Skrifter, der 
studeres på flere sprog og med flere kulturelle 
perspektiver, gør forståelsen af evangeliet dybere. 
Forskellige udtryk for kristuslignende egenskaber 
gør min kærlighed til og forståelse af min Frelser 
dybere. Alle velsignes, når vi, som præsident 
Nelson sagde, definerer vores kulturelle identitet 
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lorsque nous établissons notre identité culturelle, 
comme l’a enseigné le président Nelson, comme 
étant celle d’un enfant de Dieu, d’un enfant de 
l’alliance et d’un disciple de Jésus-Christ.

La paix de Jésus-Christ nous est destinée 
personnellement. Récemment, un jeune homme 
m’a demandé avec sincérité : « Frère Gong, puis-
je encore aller aux cieux ? » Il se demandait s’il 
pourrait un jour être pardonné. Je lui ai demandé 
son nom, je l’ai écouté attentivement, je l’ai invité 
à parler à son évêque et je l’ai serré dans mes 
bras. Il est reparti avec de l’espoir en Jésus-Christ.

J’ai mentionné ce jeune homme dans un 
autre contexte. Plus tard, j’ai reçu une lettre 
anonyme qui commençait ainsi : « Frère Gong, 
ma femme et moi avons élevé neuf enfants […] 
et avons fait deux missions. » Mais « j’ai toujours 
pensé que je n’irais pas au royaume céleste […] 
parce que les péchés que j’ai commis dans ma 
jeunesse étaient très graves ! »

La lettre se poursuivait ainsi : « Frère Gong, 
lorsque vous avez raconté comment ce jeune 
homme avait retrouvé l’espoir d’être pardonné, 
j’ai été rempli de joie et j’ai compris que moi aussi 
je pouvais être pardonné. » La lettre se termi-
nait ainsi : « Maintenant, je commence même à 
m’apprécier ! »

Notre sentiment d’appartenance grâce aux 
alliances s’approfondit à mesure que nous nous 
approchons les uns des autres et du Seigneur 
dans son auberge. Le Seigneur nous bénit tous 
lorsque personne n’est assis seul. Et qui sait ? 
La personne assise à côté de nous deviendra 
peut-être notre meilleur ami, comme le dirait 
un biscuit chinois. Je prie humblement que nous 
trouvions et fassions de la place pour le Seigneur, 
et les uns pour les autres, au souper de l’Agneau. 
Au nom sacré de Jésus-Christ. Amen.

som et Guds barn, pagtens barn og en Jesu Kristi 
discipel.

Jesu Kristi fred er tiltænkt os helt personligt. 
For nylig spurgte en ung mand oprigtigt: »Æld-
ste Gong, kan jeg stadig komme i himlen?« Han 
spekulerede på, om han nogensinde kunne blive 
tilgivet. Jeg spurgte, hvad han hed, lyttede nøje 
og opfordrede ham til at tale med sin biskop og 
gav ham et stort knus. Han gik derfra med håb i 
Jesus Kristus.

Jeg har nævnt den unge mand i anden 
sammenhæng. Senere modtog jeg et brev uden 
afsender, der lød: »Ældste Gong, min hustru og 
jeg har opfostret ni børn … og tjent på to missi-
oner.« Men »jeg har altid følt, at jeg ikke vil blive 
tilladt adgang til det celestiale rige … fordi min 
ungdoms synder var så grelle!«

Brevet fortsatte: »Ældste Gong, da du fortalte 
om den unge mand, der fandt håb om tilgivelse, 
blev jeg fyldt med glæde og begyndte at tænke, 
at jeg måske kan [blive tilgivet].« Brevet sluttede 
med: »Nu kan jeg tilmed lide mig selv!«

Pagtsbånd knyttes stærkere, når vi kom-
mer til hinanden og til Herren på hans herberg. 
Herren velsigner os alle, når ingen sidder alene. 
Og hvem ved? Måske bliver den person, som vi 
sidder ved siden af, vores bedste lykkekage-ven. 
Må vi finde og skabe plads til ham og hinanden 
ved Lammets festmåltid; det beder jeg ydmygt 
omi Jesu Kristi hellige navn. Amen.
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